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Lettre aux Amis du 14 juillet 2024.  

  

Lundi 8 juillet 2024  

A la mi-journée, le ministère français de l’Intérieur a publié les résultats définitifs des 

élections législatives au deuxième tour du dimanche 7 juillet :  

Le taux de participation a marqué, avec 66,63%, un record inégalé depuis 1981.  

Pour un total de 577 sièges que compte l’Assemblée Nationale :   

Le Nouveau Front Populaire (NFP, alliance de gauche) arrive en tête avec 182 sièges 

(LFI 74, Parti socialiste 59, Écolo-Verts 28, Parti communiste 9, Autres 12).  

Le parti du président Macron « Ensemble » obtient 168 sièges (Renaissance 102, 

Modem 33, Horizons 25, Autres 8).  

Le Rassemblement National (RN) et ses alliés arrivent en troisième position avec 143 

sièges (RN 126, Ciotti et RN 17).  

Les Républicains (LR) et leurs alliés obtiennent 60 sièges.  

Autres 24 sièges (Divers Gauche 13, Divers Centre 6, Divers Droite 5).   

Aucun parti n’a obtenu la majorité absolue. Le président Emmanuel Macron devra 

négocier dur pour former un gouvernement.  

Le Premier ministre, M. Gabriel Attal, vient de présenter sa démission au président 

Emmanuel Macron qui lui a demandé de « rester en fonction pour le moment afin 

d’assurer la stabilité du pays », alors que Paris accueille les Jeux olympiques dans trois 

semaines.     

Sur un autre plan, nous avons commencé la retraite annuelle du premier groupe des 

prêtres du diocèse (pour le deuxième groupe ce sera du 19 au 22 août). Nous sommes 

dans la localité de Mechmech, dans la montagne de Jbayl, à 1.200m. d’altitude, et dans 

le complexe de Kfarsama, un coin du ciel sur la terre et un lieu de prière privilégié non 

loin de Saint Charbel à Annaya. Le projet a été voulu par le Père Mansour Labaky en 

2002 ; il est dirigé par une association de laïques consacrées sous la tutelle de l’évêque 

de Jbayl-Byblos, S. Exc. Mgr Michel Aoun. Les deux laïques consacrées chargées de la 

direction de la maison - Arcangela (libanaise) et Anne (Française) – nous ont réservé un 

accueil chaleureux et nous ont assuré tout ce qu’il faut pour une retraite dans le silence, 

la prière et l’abandon dans le Seigneur.    

C’est le Père Raymond Bassil, l’un des nôtres, qui prêche la retraite avec le thème « Le 

Christ a tant aimé l’Église (Eph.5,25). Et toi comment l’aimes-tu ? ». Réparti en six 

prêches : 1 - L’Église, demeure de Dieu. Elle est la nouveauté de Dieu pour le monde. 

Signe et instrument de l’action de Dieu au milieu du monde. 2 - L’Église est l’édifice 

sacré de Dieu. « Vous êtes la maison que Dieu construit. Que chacun prenne garde à la 

manière dont il bâtit » (1 Cor. 3,9-13). 3 - Jésus a aimé l’Église artisane de paix et qui 

« accepte la fragilité sacrée », selon le Pape François. 4 - Jésus a aimé l’Église et Marie 

icône de l’Église et « modèle de l’Église » (LG, 63). 5 – L’Église, sacrement de 

communion qui fait de nous un seul cœur et une seule âme (Actes 4,32).   

6 – Jésus a aimé l'Église, son épouse la voulant sainte et irréprochable (Eph. 5, 25-32).  

Père Raymond veut nous inviter à aimer l’Église et à se livrer pour elle, comme a fait le 

Christ pour « la rendre sainte en la purifiant avec l’eau qui lave et cela par la Parole » 

(Eph. 5,26). Il prend en exemple le Patriarche Etienne Doueihi (1670-1704) comme 

témoin de l’amour de l’Église ; lui qui a tant enduré sous l’empire ottoman. Il sera 

déclaré Bienheureux le 2 août prochain à Bkerké.   
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Mardi 9 juillet 2024  

10h00-12h30 : Je suis à Beyrouth, à l’Université Saint Joseph, pour prendre part à la 

commémoration du centenaire de la naissance du Père Youakim Moubarac (9 juillet 

1924-9 juillet 2024) sur invitation du Père Salim Daccache, Recteur. Étant parmi 

les plus proches du P. Moubarac, Père Salim Daccache et moi-même, avons collaboré 

en petit comité à la préparation de cet événement ainsi qu’à la création d’une Chaire 

Youakim Moubarac au sein de la Faculté des Sciences religieuses. Il faut dire que nous 

avons été ses étudiants à Paris au début des années 1980, et l’avons secondé pour les 

travaux préparatoires du II° Synode Libanais (le premier étant de 1736), appelé par la 

suite Synode Patriarcal Maronite, jusqu’à sa mort en 1995. Il avait légué sa bibliothèque 

et ses archives à l’USJ sous la tutelle du Père Daccache, devenu ensuite Recteur et 

créant un Fonds Youakim Moubarac.  

Nous étions une centaine de personnes - membres de la famille, amis, et collaborateurs 

à Paris et au Liban - venus témoigner de la grandeur de ce prêtre maronite savant, 

érudit, ermite et prophète. Les deux interventions, du Père Daccache et du Père Khalil 

Chalfoun (lui aussi son étudiant à Paris), ainsi qu’un documentaire vidéo ont retracé 

l’itinéraire du Père Moubarac en présentant sa pensée philosophique, théologique et sa 

vision prophétique concernant l’avenir de son Église maronite et du Liban, du dialogue 

islamo-chrétien, du conflit israélo-palestinien et de la place de la ville de Jérusalem.  

J’ai regagné ensuite Kfarsama pour rejoindre mes frères les prêtres en leur retraite. 

  

Mercredi 10 juillet 2024, fête des trois bienheureux frères Massabki, martyrs 

maronites à Damas en 1860, qui seront canonisés le 20 octobre prochain à Rome. Nous 

avons consacré notre messe et toute la journée à rappeler les vertus de ces martyrs qui 

servent d’exemple et de modèle pour nous, aujourd’hui, dans nos épreuves.  

  

Vendredi 12 juillet 2024  

Rentré hier soir de la retraite avec mes frères les prêtres, après quatre jours de paix, de 

prière et nourris de la Parole de Dieu, j’ai pensé rendre visite à trois de mes frères 

prêtres en besoin de proximité.  

J’ai été d’abord à Selaata, sur le littoral non loin de Batroun, chez le Père Sami Salloum, 

retraité de 80 ans, tombé il y a deux jours devant son domicile et souffrant de fractures 

au dos et à l’abdomen. Quelle joie et quelle consolation !  

Je suis allé ensuite à Niha, le village le plus éloigné et le plus isolé du diocèse dans la 

haute montagne, rendre visite au Père Charbel Tannous et sa Khouriyé (sa femme) 

Myriam qui ont un garçon handicapé de naissance, Chris (né le 18 octobre 2017), qui 

demande une attention particulière et leur cause des soucis de santé. Ils sont courageux 

et témoignent d’une foi inébranlable et d’une confiance totale en Dieu. Ils ont eu 

dernièrement une fille, Mary (née le 25 décembre 2023). Nous avons prié ensemble et 

passé un moment agréable en rendant grâce à Dieu, Père de Miséricorde.  

J’ai été enfin à Tannourine, chez le Père Elias Saab, 90 ans. Il se porte bien après son 

opération risquée au cerveau il y a un an. Je suis resté dîner avec la famille : sa khouriyé 

Souad, ses enfants (dont le Père Pierre curé de Batroun) et les petits enfants.   
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Dimanche 14 juillet 2024  

Je découvre tôt ce dimanche, comme tout le monde, sur les réseaux sociaux que 

l’ancien président américain Donald Trump, et actuel candidat à la présidence, a été 

blessé à l'oreille par des tirs alors qu’il tenait son dernier meeting de campagne à Butler, 

en Pennsylvanie (nord-est) avant la convention républicaine qui débute lundi à 

Milwaukee (Wisconsin), et au terme de laquelle il doit être officiellement investi 

candidat du Parti républicain à la présidentielle de novembre prochain. Il est 18H08 

locales (22H08 GMT) quand des tirs retentissent. Il est blessé à l’oreille ; il s’abaisse à 

terre et les agents de protection l’entourent et le retirent de la scène. Deux heures après, 

il a fait lui-même un premier récit de la fusillade à 20H42 sur son réseau social Truth 

Social. « J'ai été touché par une balle qui a transpercé le haut de mon oreille droite ». Il 

est sauvé, alors qu’un participant au meeting a été tué et deux autres grièvement blessés. 

Le tireur a été tué et identifié par la police. Le suspect, Thomas Matthew Crooks, un 

jeune de 20 ans, de Bethel Park, Pennsylvanie, est inscrit comme électeur républicain 

selon plusieurs médias, et semble avoir agi seul. 

Ayant échappé à la tentative d’assassinat, M. Trump a affirmé ce matin que « seul Dieu 

a empêché l'impensable de se produire. A cet instant, il est plus important que jamais 

que nous nous tenions unis pour ne pas permettre au mal de gagner ». 

Pour revenir au Liban, Sa Béatitude notre patriarche Raï a présidé la messe à Dimane. 

Partant de l’évangile du jour : « L’Esprit du Seigneur est sur moi parce qu’il m’a 

conféré l’onction et envoyé annoncer la bonne nouvelle … » (Luc 4,18), Sa Béatitude 

a commenté : « Il n’est pas possible de séparer notre vie des inspirations de l’Esprit-

Saint et de ses directives. Nos actions et nos prises de position seront alors témoins de 

la vérité et de la charité dont le Christ nous remplit. (…) L’évangile de ce jour, 

qui annonce l’identité et la mission chrétiennes, est adressé à chaque fidèle et à 

chaque homme et femme. L’Esprit-Saint agit en chacun de nous, et particulièrement 

en ceux qui s’occupent du bien commun et de la question politique pour l’édification 

de la communauté nationale sur la diversité dans l’unité. Ah si les responsables 

politiques chez nous étaient à l’écoute des inspirations de l’Esprit-Saint, ils auraient 

changé leur méthode et leur comportement en exerçant leurs responsabilités 

nationales et ils se seraient empressés d’élire un président de la République pour que 

le Parlement puisse retrouver son rôle d'organe législatif et le gouvernement 

l'ensemble de ses prérogatives prévues par la Constitution ».    

Faisant écho à l’appel de sa Béatitude, le métropolite grec orthodoxe de Beyrouth, Mgr 

Elias Audeh, a dit dans son homélie : « La Constitution est la loi suprême qui régit le 

travail des institutions de l'État. Il s'agit du guide à respecter par tout responsable, 

gouverneur ou député ». « Le Parlement doit faire face aux hérésies que certains 

tentent de répandre. Nous espérons que tout le monde respectera la Constitution 

libanaise, les députés en premier (...) afin que le peuple puisse être débarrassé des 

pressions psychologiques et économiques et puisse avoir un peu de stabilité ». 

Prions ensemble pour que l’Esprit-Saint inspire nos cœurs et nos intelligences pour 

nous dévouer au service du bien commun pour le salut de chacun et du Liban.  

+ Père Mounir Khairallah, évêque de Batroun  

  

  
 


